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QUAND LE NOUCHI RENCONTRE LE JAZZ : 

UNE FUSION LINGUISTIQUE ET MUSICALE VIBRANTE 

Matithia Riad KHALIL 

(E-mail : khalilriadmat@gmail.com) 

Institut National Supérieur des Arts et de l’Action Culturel (INSAAC) 

Institut Régional d'Enseignement Supérieur et de Recherche 

en Développement Culturel (IRES-RDEC) 

Résumé : La chronique explore en profondeur la fascinante rencontre entre le nouchi, 

un argot urbain ivoirien, et le jazz, un genre musical emblématique. Cette fusion 

audacieuse crée une symbiose artistique captivante, ouvrant de nouvelles perspectives 

de communication et d'expression culturelle. Le nouchi, bien plus qu'un simple argot 

urbain, est un langage riche en créativité et en néologismes, reflétant l'identité des 

jeunes Ivoiriens. Le jazz, avec ses improvisations spontanées, ses rythmes syncopés et 

sa liberté artistique, est une forme d'expression unique. Lorsque le nouchi et le jazz se 

rencontrent, une alchimie créative se produit, harmonisant les rythmes du jazz avec la 

cadence et la musicalité du nouchi. Des artistes talentueux, comme Khalil Riad, 

chanteuse de jazz fusion d'origine ivoiro-syrienne, ont créé des œuvres illustrant 

parfaitement cette fusion harmonieuse, comme son titre "Nouchi Jazz" disponible sur 

toutes les plateformes de téléchargement légales.  

Mots clés : Nouchi, jazz, fusion linguistique et musicale, argot urbain, néologisme. 

Abstract: This chronicle explores the fascinating encounter between nouchi, an Ivorian 

urban slang, and jazz, an emblematic music genre. This bold fusion creates a 

captivating artistic symbiosis, opening new perspectives for communication and 

cultural expression. nouchi, far more than just an urban slang, is a language rich in 

creativity and neologisms, reflecting the identity of young Ivorians. Jazz, with its 

spontaneous improvisations, syncopated rhythms, and artistic freedom, is a unique form 

of expression. When nouchi and jazz come together, a creative alchemy occurs, 

harmonizing the jazz rhythms with the cadence and musicality of nouchi. Talented 

artists, like Khalil Riad, an Ivorian-Syrian jazz fusion singer, have created works that 

perfectly illustrate this harmonious fusion, such as her album titled "Nouchi Jazz," 

available on all major digital platforms. 

Key words: Nouchi, jazz, linguistic and musical fusion, urban slang, neologism. 

Introduction 

Lorsque le nouchi rencontre le jazz, un phénomène fascinant de fusion 

linguistique et musicale prend vie. Cette rencontre improbable entre le langage urbain 

ivoirien et le jazz américain donne naissance à une expérience artistique vibrante et 

captivante. 

Toute tradition musicale est sujette à la continuité du processus de transmission, 

au changement et à la régénération, représentant dans bien des cas l’extension d’un 

mailto:khalilriadmat@gmail.com
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processus historique qui a donné à la tradition sa forme actuelle.1 Richard Widdess, 

1989. 

Cette citation de Richard Widdess souligne à quel point toute tradition musicale 

est sujette à la continuité du processus de transmission, au changement et à la 

régénération, représentant ainsi l'extension d'un processus historique qui a façonné la 

tradition telle qu'elle est aujourd'hui. Dans ce contexte, la fusion du nouchi et du jazz 

illustre parfaitement cette évolution dynamique, où les langages musicaux se mêlent, se 

transforment et se réinventent, créant un héritage culturel en perpétuelle évolution. 

La problématique qui se pose est la suivante : Quelles sont les implications de la 

fusion linguistique et musicale entre le nouchi et le jazz sur la culture et l'expression 

artistique, et comment cette rencontre enrichit-elle ces domaines ? Cette question nous 

invite à explorer les dynamiques culturelles contemporaines, les processus 

d'appropriation et de réinterprétation linguistique et musicale, ainsi que les formes 

d'expression artistique émergentes résultant de cette fusion. Le choix de ce sujet 

s'explique par l'intérêt de mettre en lumière une fusion artistique qui transcende les 

frontières linguistiques et musicales. Le nouchi, bien plus qu'un simple argot urbain, et 

le jazz, genre musical emblématique, représentent tous deux des formes d'expression 

profondément enracinées dans leur contexte culturel. Comprendre comment ces deux 

entités se rencontrent et s'influencent mutuellement permet de valoriser la diversité 

culturelle et artistique, tout en favorisant les échanges interculturels. 

L'objectif général de cette étude est de mieux comprendre les implications de la 

fusion entre le nouchi et le jazz sur la culture et l'expression artistique. Nous cherchons 

à analyser comment le nouchi s'adapte aux structures rythmiques et mélodiques du jazz, 

comment cette fusion impacte la créativité artistique et l'expression culturelle, ainsi que 

les répercussions sur la perception et la diffusion de ces formes d'art auprès d'un public 

plus large. 

Pour atteindre cet objectif, nous adopterons une méthode d'analyse combinant 

une approche sociolinguistique et musicale. Nous examinerons les origines et 

l'évolution du nouchi et du jazz, en mettant en évidence les caractéristiques distinctives 

de chaque forme d'expression. Nous étudierons les exemples concrets de la fusion entre 

le nouchi et le jazz, en analysant comment les paroles en nouchi sont intégrées aux 

compositions jazz et comment les musiciens improvisent en utilisant des expressions en 

nouchi. 

En explorant cette rencontre entre le nouchi et le jazz, nous pourrons mieux 

appréhender les enjeux de l'identité culturelle, de la transmission intergénérationnelle, 

de l'innovation artistique et des dynamiques sociales et politiques. Cette étude 

contribuera à valoriser et à préserver le patrimoine linguistique et musical, tout en 

favorisant la diversité culturelle et artistique dans un contexte de mondialisation 

croissante. Cette convergence unique offre de nouvelles perspectives créatives et 

culturelles, tout en mettant en valeur la richesse culturelle et linguistique de la Côte 

d'Ivoire. 

 
1 Widdess R., « Introduction », Ethnomusicology and the historical dimension, Papers presented at the 

European Seminar in Ethnomusicology, London, 20-23 May 1986, Ludwigsburg: Philipp Verlag, 1989 : 

1-2. 
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1. Le nouchi : un langage vivant et vibrant 

Le nouchi, en tant que langage urbain ivoirien, est le reflet de la conscience 

collective d'une communauté spécifique. Dans tout groupe social, la mémoire collective 

s’incorpore dans une conscience collective que Halbwachs définit ainsi :  

La conscience collective est une réalité spirituelle, et le résultat de la science 

nouvelle fut de la révéler peu à peu beaucoup plus riche et profonde que toutes les 

autres, puisque celles-ci en dépendaient et s’y alimentaient. Son action, ses 

prolongements se suivent en effet dans toutes les régions de la conscience de chaque 

homme ; son influence sur l’âme se mesure à celle que les facultés supérieures, qui sont 

les modes de la pensée sociale, exercent sur la vie sensitive.2 

Sa création et son évolution résultent de l'interaction sociale et culturelle entre 

les membres de cette communauté, qui puisent dans leur mémoire collective et leurs 

expériences partagées pour façonner ce langage unique. 

La conscience collective ivoirienne, imprégnée d'histoires, de traditions, de 

valeurs et de changements socioculturels, se manifeste dans le nouchi. Il est un mélange 

de plusieurs langues et évolue constamment en fonction des changements culturels. Les 

locuteurs sont créatifs et inventent de nouveaux mots pour exprimer des idées 

spécifiques. Le nouchi crée une solidarité entre les personnes qui le parlent et est utilisé 

dans la culture populaire ivoirienne. Contrairement au français standard, le nouchi n'est 

pas enseigné à l'école et est principalement utilisé dans des contextes informels. Il est 

parfois perçu comme moins prestigieux. Le nouchi reflète la culture urbaine de la Côte 

d'Ivoire, enraciné dans la réalité quotidienne des jeunes générations, et est influencé par 

diverses langues, notamment le français, l'anglais et plusieurs langues locales comme le 

baoulé, le bété, le malinké, le sénoufo, le dioula, et bien d'autres. 

1.1. Origines et évolution du nouchi en Côte d'Ivoire 

Le nouchi est un argot urbain qui s'est développé en Côte d'Ivoire, 

principalement à Abidjan, la capitale économique du pays. Il est largement utilisé par 

les jeunes et dans les milieux populaires depuis les années 1980.  

L'évolution du nouchi est étroitement liée à l'évolution de la société ivoirienne et 

à ses diverses influences. Il est issu d'un mélange de différentes langues, notamment le 

français, les langues locales ivoiriennes (comme le baoulé, le bété, le malinké, etc.) et 

des emprunts à d'autres langues étrangères, notamment l'anglais, l'espagnol et le verlan 

français. 

Au fil du temps, le nouchi a évolué en s'enrichissant de nouveaux mots, 

expressions et tournures spécifiques à la réalité ivoirienne. Les locuteurs du nouchi font 

preuve de créativité linguistique en inventant régulièrement de nouvelles expressions 

pour refléter les réalités sociales, culturelles et politiques auxquelles ils sont confrontés.  

Ce que Herskovits appelle un phénomène de réinterprétation : La 

réinterprétation affecte tous les aspects du changement culturel. C’est le processus par 

lequel d’anciennes significations sont attribuées à des éléments nouveaux ou par lequel 

de nouvelles valeurs changent la signification culturelle de formes anciennes.3 

 
2 Halbwachs M., « La doctrine d’Émile Durkheim », Revue philosophique, 1918 : 410. 
3 Herskovits M., op.cit. : 259.  
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La réinterprétation affecte tous les aspects du changement culturel dans le 

contexte du nouchi. De nouvelles valeurs changent la signification culturelle de formes 

anciennes. 

Le nouchi a également été influencé par les médias, la musique et les 

interactions sociales. Il a trouvé sa place dans la culture populaire ivoirienne, en 

particulier dans la musique (notamment le coupé-décalé, un genre musical ivoirien) et le 

cinéma, où de nombreux artistes utilisent des expressions en nouchi dans leurs 

créations. 

Cependant, bien que le nouchi soit largement utilisé et apprécié par de nombreux 

Ivoiriens, il n'a pas acquis le statut de langue officielle.  

1.2. Caractéristiques linguistiques distinctives du nouchi (emprunts 

linguistiques, néologismes, jeux de mots, etc.) 

Les caractéristiques linguistiques distinctives du nouchi, telles que les emprunts 

linguistiques, les néologismes et les jeux de mots, illustrent la manière dont ce langage 

vivant se réinvente et évolue en s'enrichissant continuellement de nouvelles expressions. 

Comme l'écrivain d'origine tchèque Milan Kundera le suggère, 

[Un geste] ne peut être considéré comme l’expression d’un individu, comme sa 

création (car aucun individu n’est en mesure de créer un geste qui soit entièrement 

original, qui n’appartienne à personne d’autre), il ne peut pas non plus être considéré 

comme l’instrument de cet individu ; au contraire, ce sont les gestes qui nous utilisent 

comme leurs instruments, comme leurs supports et leurs incarnations.4Ces gestes 

linguistiques du nouchi ne peuvent être considérés comme l'expression individuelle d'un 

seul locuteur, car aucun individu ne peut prétendre créer un geste linguistique 

entièrement original qui n'appartient à personne d'autre. Au lieu de cela, ce sont les 

gestes linguistiques du nouchi qui utilisent les locuteurs comme leurs instruments, leurs 

supports et leurs incarnations. 

Les emprunts linguistiques témoignent des interactions culturelles et 

linguistiques du peuple ivoirien avec d'autres langues et cultures, tandis que les 

néologismes et les jeux de mots démontrent la créativité et l'ingéniosité linguistiques 

des locuteurs, qui s'approprient les mots et les expressions pour refléter leurs réalités 

sociales et politiques. 

1.2.1. Emprunts linguistiques 

Le nouchi emprunte largement des mots et des expressions à différentes langues, 

notamment le français, les langues locales ivoiriennes, l'anglais, l'arabe et les créoles 

caribéens. Ces emprunts sont souvent adaptés à la prononciation et à la structure 

grammaticale du nouchi. 

 
4 Kundera M., Immortality, pt. 1, ch. 2, 1991. Cité dans Lutsky K., « Kundera’s reception in the West », 

Literature in Exile of East and Central Europe, Agnieszka Gutthy (ed.), New York : Peter Lang, 2009 : 

114. « (A gesture) cannot be regarded as the expression of an individual, as his creation (because no 

individual is capable of creating a fully original gesture, belonging to nobody else), nor can it even be 

regarded as that person’s instrument; on the contrary, it is gestures that use us as their instruments, as 

their bearers and incarnations. » 
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Par exemple, le mot "go" emprunté à l'anglais est utilisé dans le nouchi pour 

désigner une jeune femme attirante, mais sa prononciation est adaptée à la phonétique 

du nouchi en devenant "gôh". Un autre exemple est le mot "baroudeur" emprunté à 

l'arabe, qui dans le nouchi désigne une personne impliquée dans des aventures ou des 

combats de rue. Bien que le mot arabe signifie "aventurier" ou "combattant", il a été 

adapté au nouchi en termes de prononciation et de signification pour s'adapter au 

contexte ivoirien. Enfin, le nouchi a également emprunté des mots au créole caribéen, 

comme le mot "zabolo" utilisé pour décrire une personne paresseuse ou qui n'aime pas 

travailler. Ce terme est également présent dans le créole caribéen avec une signification 

similaire. 

1.2.2. Néologismes 

Le nouchi est connu pour sa capacité à créer de nouveaux mots et expressions 

pour décrire des concepts ou des réalités spécifiques à la culture ivoirienne. Ces 

néologismes peuvent être formés par dérivation, composition ou transformation de mots 

existants. Par exemple, le mot 'Gnamien' est utilisé pour désigner un ami proche. Il est 

dérivé du nom de famille ivoirien 'Gnamien', qui provient du peuple Akan et qui signifie 

'Dieu'." 

1.2.3. Jeux de mots et jeux de langage 

Le nouchi utilise fréquemment des jeux de mots, des jeux de langage et des 

expressions imagées pour ajouter de l'humour et de l'expressivité. Ces jeux de mots 

reposent souvent sur des associations d'idées, des allusions culturelles ou des jeux de 

sonorités. Par exemple, "Je suis benz" : Ce jeu de mots joue sur la similarité sonore 

entre le verbe français "être" et le mot "benz" qui fait référence à une voiture de marque 

Mercedes-Benz. En disant "Je suis benz", on utilise une expression imagée pour 

signifier que l'on est quelqu'un d'important ou de prestigieux. C'est une façon 

humoristique de se vanter ou d'exprimer sa confiance en soi. "Mon poto, t'es dans la 

dèche" : Dans cette expression, le mot "dèche" est utilisé pour désigner une situation 

difficile ou une pénurie. Le jeu de mots réside dans la similarité sonore entre "dèche" et 

"déchet". En disant "t'es dans la dèche", on joue sur l'idée d'être dans une situation 

précaire en utilisant un mot proche du mot "déchet". Cela ajoute une touche d'ironie et 

d'humour à l'expression. 

1.2.4. Réductions et simplifications 

Le nouchi a tendance à simplifier et à raccourcir les mots et les expressions. Par 

exemple, "femme" devient "meuf" et "argent" devient "gni". Il peut également modifier 

la prononciation des mots, comme "parler" devenant "pâlé", et simplifier la conjugaison 

des verbes, avec "y'a un problème" au lieu de "Il y a un problème". 

1.2.5. Argot spécifique 

Le nouchi utilise un vocabulaire argotique spécifique qui n'est pas toujours 

compris par ceux qui ne sont pas familiers avec ce langage. Ce vocabulaire argotique 

permet aux locuteurs de communiquer de manière cryptée et de se reconnaître 

mutuellement. Voici quelques exemples d'argot spécifique au nouchi : "Yako" : Une 

expression utilisée pour exprimer de la sympathie, des regrets ou des condoléances. Être 
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gbé : Signifie être rassasié ou plein après avoir mangé, indiquant qu'on n'a plus faim. Le 

vié môgo : "Le vié môgo" désigne un homme adulte ou plus âgé, influent dans son 

domaine. Dire les gbê : Une expression qui signifie dire ses vérités ou exprimer ses 

opinions franchement et sans détour. C'est djinzin : Utilisé pour décrire quelque chose 

de bizarre, étrange ou insolite. C'est glizior : Une expression utilisée pour indiquer 

qu'une situation est compliquée, difficile ou problématique. 

1.2.6. Influence de la musique 

Le nouchi a été grandement influencé par la musique ivoirienne, en particulier le 

coupé-décalé, un genre musical et une danse ivoirienne très populaire, qui a donné son 

nom à un style de vie et a également influencé le langage avec des expressions 

spécifiques au mouvement de danse et à l'attitude des adeptes. Les artistes utilisent 

fréquemment le nouchi dans leurs chansons, ce qui a contribué à populariser le langage 

et à enrichir son vocabulaire avec des termes et des expressions spécifiques à la musique 

et à la danse. Ces caractéristiques linguistiques font du nouchi un langage créatif et 

vivant, qui continue d'évoluer au fil du temps. Voici quelques exemples de termes et 

expressions spécifiques au coupé-décalé et à la musique ivoirienne qui ont été intégrés 

dans le Nouchi : 

. "Bobodioulasso" : Une ville du Burkina Faso mentionnée dans des chansons de coupé-

décalé, devenue une référence populaire pour désigner des lieux lointains ou exotiques. 

. "Yôrôbô" : Surnom de l'artiste ivoirien DJ Arafat, figure emblématique du coupé-décalé, 

qui a influencé le langage avec des expressions associées à sa musique et à sa 

personnalité. 

. "Bobitana" : Expression issue de la chanson "Tchoukou tchoukou dance" de DJ Mix, 

utilisée pour désigner une danse spécifique du coupé-décalé. 

. "Kpangor" : Un rythme de danse qui a influencé le coupé-décalé et est souvent 

mentionné dans les chansons du genre. 

2. Le jazz : un terrain fertile pour l'innovation musicale (historique du jazz) 

Depuis ses débuts à la fin du 19ème siècle jusqu'à aujourd'hui, le jazz a 

constamment évolué et repoussé les limites de la musique, offrant aux artistes un espace 

d'exploration et de créativité. Une des caractéristiques essentielles du jazz est son 

improvisation. Les musiciens de jazz sont encouragés à s'exprimer librement et à créer 

des variations spontanées sur des thèmes musicaux. Cette liberté d'expression favorise 

l'innovation et permet aux artistes de repousser les conventions et de développer de 

nouveaux styles et techniques. Le jazz a également été influencé par de nombreuses 

autres traditions musicales, notamment les rythmes africains, les harmonies 

européennes, le blues et les musiques traditionnelles des Caraïbes et d'Amérique latine. 

Ces influences variées ont contribué à l'émergence de sous-genres du jazz tels que le 

bebop, le cool jazz, le fusion, le free jazz et bien d'autres encore. 

Des musiciens emblématiques du jazz tels que Louis Armstrong, Duke 

Ellington, Charlie Parker, Miles Davis, John Coltrane et Thelonious Monk ont tous joué 

un rôle majeur dans l'innovation musicale en repoussant les limites harmoniques, 

rythmiques et stylistiques du jazz. Des musiciens de jazz ont souvent expérimenté de 
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nouvelles techniques de jeu, développé de nouveaux instruments ou adapté des 

instruments existants pour créer de nouveaux sons et effets. De nos jours, le jazz 

continue d'évoluer avec des artistes contemporains qui explorent de nouvelles sonorités, 

fusionnent le jazz avec d'autres genres musicaux et repoussent les frontières de la 

créativité. 

2.1. Improvisation5 

L'improvisation est au cœur du jazz. Les musiciens de jazz sont encouragés à 

développer leurs compétences d'improvisation et à s'exprimer individuellement à travers 

leurs instruments. Cela crée un espace pour l'exploration et l'innovation musicale en 

temps réel, où les musiciens peuvent repousser les limites de la structure musicale et 

créer de nouvelles sonorités. 

2.2. Mélange des styles 

Le jazz est un genre qui embrasse et incorpore des influences musicales variées. 

Depuis ses origines en tant que fusion de la musique africaine et européenne, le jazz a 

intégré des éléments de blues, de ragtime, de musique classique, de musique latine, de 

funk, de rock et bien d'autres genres. Ce mélange des styles ouvre la voie à de nouvelles 

formes d'expression musicale et à des expérimentations audacieuses. 

2.3. Collaboration et interaction 

Le jazz est souvent joué en groupe, favorisant la collaboration et l'interaction 

entre les musiciens. Les séances d'improvisation et les échanges d'idées entre les 

membres du groupe peuvent conduire à des idées novatrices et à des expérimentations 

sonores uniques. Les musiciens de jazz sont également connus pour leur capacité à 

écouter attentivement les autres membres du groupe et à réagir de manière créative, ce 

qui peut mener à des moments musicaux surprenants et inventifs. 

2.4. Harmonies avancées 

Le jazz est réputé pour ses harmonies complexes et sophistiquées. Les musiciens 

de jazz ont souvent exploré des accords et des progressions d'accords innovants, allant 

au-delà des conventions de la musique populaire. Cette exploration harmonique a 

permis de repousser les frontières de la composition et de la création musicale. De 

nombreux grands musiciens de jazz, tels que Miles Davis, John Coltrane, Ornette 

Coleman et Herbie Hancock, pour n'en nommer que quelques-uns, ont repoussé les 

limites du genre et cherché à innover continuellement. 

2.5. Brève histoire du jazz et de son ouverture aux influences et aux 

expérimentations 

Le jazz est un genre musical qui est né à la fin du 19e siècle aux États-Unis, 

principalement parmi les communautés afro-américaines de la Nouvelle-Orléans. Il est 

le résultat de l'interaction entre diverses influences musicales, notamment les traditions 

africaines, les chants de travail des esclaves, la musique européenne et les fanfares 

militaires. Les premières formes de jazz, connues sous le nom de jazz traditionnel ou de 

 
5 Kofi Agawu, Kofi, Representing African Music : Postcolonial Notes, Queries, Positions, New York, 

Routledge, 2003, pp.104-105. 
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Dixieland, étaient caractérisées par des ensembles de cuivres jouant des mélodies 

collectives avec des improvisations individuelles. Les principaux instruments utilisés 

étaient la trompette, le trombone, la clarinette, le piano, la batterie et le banjo. Le 

ragtime, un style de musique de piano syncopé, a également eu une influence majeure 

sur les débuts du jazz. Au fur et à mesure que le jazz se répandait, il a commencé à 

intégrer d'autres influences musicales. 

Dans les années 1920, le swing est devenu populaire, caractérisé par des 

orchestres plus grands et un rythme plus dansant. Le swing a été popularisé par des 

musiciens tels que Duke Ellington, Count Basie et Benny Goodman. Dans les années 

1940, le jazz a connu une période de transition marquée par l'émergence du bebop. Le 

bebop était plus complexe harmoniquement et rythmiquement, mettant l'accent sur 

l'improvisation virtuose. Des musiciens tels que Charlie Parker, Dizzy Gillespie et 

Thelonious Monk étaient à l'avant-garde de ce mouvement. Le jazz a continué à évoluer 

et à s'ouvrir à de nouvelles influences dans les décennies suivantes. Dans les années 

1950 et 1960, le jazz modal a émergé, mettant l'accent sur des modes et des harmonies 

modales plutôt que sur les progressions d'accords traditionnelles. Des musiciens comme 

Miles Davis et John Coltrane ont été des pionniers de ce style. Dans les années 1960 et 

1970, le jazz fusion a vu le jour, fusionnant le jazz avec d'autres genres tels que le rock, 

le funk et la musique électronique. Des artistes tels que Miles Davis avec son album 

"Bitches Brew" et Weather Report ont repoussé les limites du jazz en incorporant des 

éléments de ces genres. 

Depuis lors, le jazz a continué à se diversifier et à incorporer de nouvelles 

influences et expérimentations. Des sous-genres tels que le jazz contemporain, le jazz 

latino, le jazz-funk et le nu-jazz ont émergé, chacun avec ses propres caractéristiques 

distinctives. Aujourd'hui, le jazz est une forme d'expression musicale vivante et 

dynamique, embrassant une grande variété de styles et d'influences. Il reste un genre qui 

encourage l'improvisation et l'exploration musicale, tout en restant profondément 

enraciné dans ses origines afro-américaines et dans son héritage historique. La nature 

ouverte du jazz et son inclination à l'expérimentation ont été des caractéristiques 

essentielles de son évolution. Une des premières formes d'expérimentation dans le jazz 

est apparue avec l'improvisation. Les musiciens de jazz ont toujours été encouragés à 

improviser et à ajouter leur propre interprétation aux morceaux, ce qui leur permettait 

d'exprimer leur individualité et leur créativité. L'improvisation est devenue une 

composante essentielle du jazz, offrant aux musiciens une liberté d'expression et 

ouvrant la voie à des expérimentations harmoniques et rythmiques. 

Au fil du temps, le jazz a également été influencé par d'autres genres musicaux, 

ce qui a conduit à des expérimentations et à des mélanges de styles. Par exemple, le jazz 

a incorporé des éléments du blues, du gospel, de la musique classique, du rock, du funk, 

de la musique latine et même de la musique électronique. Ces influences ont enrichi le 

langage musical du jazz et ont contribué à son ouverture aux nouvelles 

expérimentations. Dans les années 1960 et 1970, l'avènement du jazz fusion a ouvert de 

nouvelles voies d'expérimentation. Des musiciens tels que Miles Davis, Herbie Hancock 

et Chick Corea ont fusionné le jazz avec des éléments de rock, de funk et de musique 



Matithia Riad KHALIL, Quand le Nouchi rencontre le Jazz : une fusion linguistique et musicale vibrante 

-197- 

ISSN : 1991-8666                                        Lettres d'Ivoire N° 037                                                 Juin 2023 

électronique, utilisant des instruments électriques et des effets sonores pour créer de 

nouvelles textures et sonorités. 

Cette période a été marquée par une exploration audacieuse des possibilités 

sonores du jazz. Dans les décennies suivantes, de nombreux autres sous-genres du jazz 

ont émergé, chacun apportant ses propres expérimentations et influences. Par exemple, 

le jazz contemporain a incorporé des éléments du jazz fusion, de la musique pop et de la 

musique du monde, tandis que le nu-jazz a intégré des éléments de musique 

électronique et d'hip-hop. Ces développements ont maintenu le jazz vivant et en 

constante évolution, attirant de nouveaux publics et explorant de nouvelles frontières 

musicales. L'ouverture aux influences et aux expérimentations a été une caractéristique 

fondamentale du jazz depuis ses débuts. Le jazz a continué à absorber de nouvelles 

influences et à expérimenter avec différents genres et styles. Des musiciens de jazz 

contemporain ont incorporé des éléments de musique classique, de hip-hop, de musique 

du monde et d'autres genres, créant ainsi une fusion unique de sonorités et de traditions 

musicales. 

3. La rencontre du nouchi et du jazz : exploration et symbiose 

La rencontre du nouchi et du jazz est une exploration fascinante et une symbiose 

intéressante entre deux formes d'expression artistique distinctes. La rencontre entre le 

nouchi et le jazz a lieu lorsque des artistes, souvent issus de la scène musicale 

ivoirienne, fusionnent les éléments de ces deux formes d'expression. Ils incorporent des 

paroles en nouchi dans leurs chansons de jazz, créant ainsi une nouvelle esthétique 

musicale hybride. Cette exploration artistique offre une plateforme pour exprimer les 

réalités et les expériences de la jeunesse urbaine ivoirienne, tout en s'appuyant sur les 

traditions du jazz. La symbiose entre le nouchi et le jazz est captivante, car elle permet 

aux artistes de repousser les limites et de créer de nouvelles sonorités uniques. Les 

rythmes du jazz se marient avec les rythmes africains, tandis que les paroles en nouchi 

ajoutent une dimension sociale et culturelle spécifique à la Côte d'Ivoire. Cela crée une 

musique qui est à la fois familière et novatrice, à la fois enracinée dans les traditions et 

ouverte à l'expérimentation. 

Cette rencontre entre le nouchi et le jazz ne se limite pas seulement à la musique, 

elle s'étend également à d'autres formes d'expression artistique telles que la danse et le 

théâtre. Les danseurs et les acteurs intègrent également le nouchi dans leurs 

performances, ajoutant une dimension linguistique et culturelle distincte à leurs 

créations. 

3.1. L'incorporation du nouchi dans les paroles de chansons jazz 

L'incorporation du nouchi dans les paroles de chansons jazz peut ajouter une 

touche d'authenticité et de localité à la musique. Dans le contexte du jazz, cette 

intégration permet aux artistes de créer une connexion plus profonde avec leur public 

local en utilisant des références culturelles familières. Les paroles en nouchi apportent 

également une richesse linguistique et rythmique aux chansons jazz, contribuant ainsi à 

créer une expérience musicale unique. Lorsqu'il est utilisé avec talent et sensibilité, 

l'argot nouchi confère un caractère distinctif aux paroles de chansons jazz, les rendant 

plus vivantes et reflétant la réalité quotidienne des auditeurs locaux. Cependant, il est 
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essentiel de trouver un équilibre pour que les paroles restent accessibles à un public plus 

large qui pourrait ne pas comprendre la signification précise des mots en nouchi. Un 

exemple éloquent de cette fusion entre jazz et nouchi est l'étoile montante de la scène du 

jazz en Côte d'Ivoire, Khalil Riad. Cette talentueuse artiste a su se démarquer en 

incorporant des paroles en nouchi dans l'une des chansons de son album « N’klowô ». 

Son œuvre, intitulée "Nouchi Jazz" et disponible en téléchargement légal6, raconte avec 

émotion sa première expérience sur scène dans l'univers du jazz. "Nouchi Jazz" 

représente une fusion innovante de sonorités, où le jazz rencontre l'expression 

authentique de l'argot local. L'exploration audacieuse du jazz fusion combinée à 

l'utilisation du nouchi fait de Khalil Riad une figure prometteuse dans l'industrie 

musicale ivoirienne. Sa capacité à harmoniser ces éléments permet à sa musique de 

toucher un large public tout en préservant son essence culturelle et locale. 

3.2. Approche analytique de l’œuvre 'Nouchi Jazz' de Khalil Riad 

L'approche analytique de l'œuvre "Nouchi Jazz" de Khalil Riad nous permet de 

découvrir la richesse et la signification de cette pièce musicale. Tout d'abord, l'œuvre 

fait partie de l'album "N'klowô" de Khalil Riad, qui explore le style Jazz Fusion. L'un 

des éléments marquants de cette composition est le mélange habile du français au 

nouchi, un argot urbain ivoirien, apportant une dimension émotionnelle intense à la 

pièce. Le but artistique de Khalil Riad est de créer une connexion intime et singulière 

avec son public tout en apportant sa propre empreinte au genre du jazz fusion. Pour 

mieux comprendre la portée de cette œuvre, il est important de noter le contexte de sa 

performance : la première scène de Khalil Riad se déroule devant un public habitué à 

d'autres musiques urbaines ivoiriennes, ce qui représente un défi artistique pour elle. 

Cependant, sur scène, Khalil Riad se transforme en une véritable diva, offrant une 

interprétation fluide et passionnée du morceau d'Ella Fitzgerald. Son évolution artistique 

est fortement ressentie par le public, qui se joint à elle en chantant, créant ainsi un 

moment d'harmonie collective. L'impact de la performance de Khalil Riad est 

significatif, suscitant admiration et reconnaissance de tous les spectateurs présents. 

Cette expérience musicale unique renforce la connexion entre l'artiste et son auditoire, 

transcendant les barrières linguistiques et culturelles. En touchant l'âme du public, 

"Nouchi Jazz" devient une source d'inspiration et apporte une contribution singulière et 

marquante à l'univers du jazz fusion. 

3.2.1. Les paroles de l'œuvre « Nouchi jazz » de l'artiste-chanteuse 

KHALIL Riad 

Nouchi Jazz 

Couplet 1 

Ma première fois sur une scène de jazz, j'étais enjaillée rien qu'à l'idée 

Tous les viés môgô étaient calés, on n'attendait que moi 

Je devais gbayer sur un son d'Ella Fitzgerald 

 
6 https://soundcloud.com/riad-khalil-912572604/nklowo-khalil-riad-ma-premiere-scene-de-

jazz?si=3d889d7635af4a10b0e7093686f93ef5&utm_source=clipboard&utm_medium=text&utm_campai

gn=social_sharing. 

https://soundcloud.com/riad-khalil-912572604/nklowo-khalil-riad-ma-premiere-scene-de-jazz?si=3d889d7635af4a10b0e7093686f93ef5&utm_source=clipboard&utm_medium=text&utm_campaign=social_sharing
https://soundcloud.com/riad-khalil-912572604/nklowo-khalil-riad-ma-premiere-scene-de-jazz?si=3d889d7635af4a10b0e7093686f93ef5&utm_source=clipboard&utm_medium=text&utm_campaign=social_sharing
https://soundcloud.com/riad-khalil-912572604/nklowo-khalil-riad-ma-premiere-scene-de-jazz?si=3d889d7635af4a10b0e7093686f93ef5&utm_source=clipboard&utm_medium=text&utm_campaign=social_sharing
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Avec mon gbonhi à adjamtala 

J'ai failli yôhi, mais comme tout le monde dit à babi 

Il faut grigra, ça va aller 

Couplet 2 

Ma première fois sur une scène de jazz, j'étais enjaillée rien qu'à l'idée 

Je monte sur la scène telle une diva, prête à gâter le coin  

J’appréhende vu que je me retrouve à adjamtala 

Je cesse de yôhi, je commence à gbayer 

Refrain scat 

Pti doup pti doup, Sta da pti dou sta da - dop 

Pti doup pti doup, Sta da pti dou sta da – dop 

Pti di doup pti - pti di doup doup, Sta da pti dou sta da - dop 

Pti di doup pti pti di doup doup, Sta da pti dou sta da da – dop, hé – bo 

Couplet 3 

Tous les viés môgô étaient calés, sur la scène, je prends mes points 

Ils sont tous tombés fans du mouvement jazzy et commençaient à chanter 

Je devais Gbayer sur un son d'Ella Fitzgerald, c’est gâter dans le coin, on va s’enjailler 

Refrain scat 

3.2.2. Les expressions nouchi employées dans l'œuvre 'Nouchi jazz' de 

Khalil Riad. 

J’étais enjaillée ; Les viés môgô étaient calés ; Je devais Gbayer ; Un son d'Ella 

Fitzgerald ; Avec mon gbonhi ; A adjamtala ; J'ai failli yôhi ; A babi ; Il faut grigra ; 

Prête à gâter le coin ; Je cesse de yôhi ; Je commence à gbayer ; hé – bo ; je prends mes 

points ; Ils sont tous tombés fans ; Mouvement jazzy ; C’est gâter dans le coin ; On va 

s’enjailler. 

3.2.3. Reformulation et décryptage des expressions nouchi employées dans 

l'œuvre 'Nouchi jazz' de Khalil Riad." 

Nouchi Jazz 

Couplet 1 

Lors de ma première fois sur une scène de jazz, j'étais enthousiaste juste à l'idée 

Tous les spectateurs de marque étaient présents, on n'attendait que moi 

Je devais performer sur un morceau d'Ella Fitzgerald 

Avec mon groupe à Adjamé 

J'ai presque paniquée, mais comme tout le monde dit à Abidjan 

Il faut se surpasser, ça va aller. 

Couplet 2 

Lors de ma première fois sur une scène de jazz, j'étais enthousiaste juste à l'idée 

Je monte sur scène telle une diva, Prête à éblouir la scène 

J'appréhende car je me retrouve à Adjamé 

Je cesse paniquer, je commence à chanter avec dextérité 
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Refrain scat 

Pti doup pti doup, Sta da pti dou sta da - dop 

Pti doup pti doup, Sta da pti dou sta da – dop 

Pti di doup pti - pti di doup doup, Sta da pti dou sta da - dop 

Pti di doup pti pti di doup doup, Sta da pti dou sta da da – dop, hé – bo7 

Couplet 3 

Tous les spectateurs de marque étaient présents, sur scène, Je gagne en reconnaissance 

Ils ont tous été conquis par cette manière d'aborder le jazz, et se mirent à chanter 

Je devais performer sur un morceau d'Ella Fitzgerald, Ce sera époustouflant, On va 

s'éclater 

Refrain scat 

4. Les bénéfices culturels et artistiques de la fusion nouchi-jazz 

La fusion du nouchi avec le jazz offre de nombreux bénéfices culturels et 

artistiques, contribuant ainsi à l'émergence d'un langage artistique unique et novateur. 

Ce nouveau langage artistique combine les caractéristiques rythmiques, mélodiques et 

harmoniques du jazz avec les expressions, les mots et les sonorités distinctes du nouchi, 

créant une synergie dynamique entre la musique et le langage. Cette fusion permet aux 

artistes d'exprimer de manière originale et authentique leur identité culturelle, apportant 

un élément narratif et poétique singulier au jazz, renforçant ainsi sa capacité à raconter 

des histoires et à transmettre des émotions de manière particulière. 

4.1. L'exploration de nouvelles sonorités et rythmiques 

Le nouchi, imprégné de l'influence africaine et de ses expressions uniques, 

ajoute une dimension rythmique et percussive distinctive à la musique jazz. Les rythmes 

syncopés et les motifs complexes du nouchi peuvent être intégrés aux compositions 

jazz, conférant une énergie et une pulsation uniques. 

En outre, le nouchi offre l'opportunité d'explorer des mélodies, des chants et des 

styles vocaux spécifiques caractéristiques de cette langue urbaine. Les techniques 

d’ornementation vocale du nouchi, telles que les inflexions mélodiques, les glissandos, 

les trilles, les vocalises, et les variations rythmiques dans le chant, peuvent se mêler aux 

improvisations vocales du jazz, ouvrant de nouvelles possibilités d'expression musicale. 

De même, l'intégration d'instruments traditionnels africains tels que le balafon 

chromatique, le djembé ou la kora dans des compositions jazz fusionnant avec le nouchi 

apporte des sonorités caractéristiques et des rythmes polyrythmiques, ajoutant une 

dimension authentique et une diversité culturelle à la musique. 

4.2. Le renforcement des échanges culturels et de la diversité musicale 

La fusion du nouchi et du jazz favorise les échanges culturels et renforce la 

diversité musicale. En combinant ces deux formes d'expression artistique, des ponts sont 

 
7 (Hé bo, est une expression exclamative couramment utilisée dans le Nouchi pour exprimer la surprise, 

l'étonnement ou l'admiration. Elle peut être utilisée dans diverses situations, notamment lorsque quelqu'un 

est impressionné par quelque chose, qu'il est surpris ou qu'il souhaite attirer l'attention. Dans ce contexte, 

hé bo est employé pour attirer l’attention.) 
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créés entre les différentes cultures et traditions musicales. Cela encourage le dialogue 

interculturel, la compréhension mutuelle et l'appréciation des diversités culturelles. Les 

artistes (Khalil Riad) qui s'engagent dans cette fusion sont souvent des ambassadeurs 

culturels, contribuant à la diffusion et à la reconnaissance internationale de la musique 

ivoirienne et de sa richesse artistique. 

La fusion du nouchi et du jazz apporte des bénéfices culturels et artistiques 

significatifs. Elle crée un langage artistique unique et novateur, explore de nouvelles 

sonorités et rythmiques, et renforce les échanges culturels et la diversité musicale. Cette 

fusion contribue à l'évolution de la musique jazz, en y intégrant les expressions et les 

sonorités spécifiques au nouchi, tout en enrichissant la culture musicale ivoirienne et en 

favorisant les échanges interculturels. 

Conclusion 

La fusion entre le nouchi et le jazz représente un phénomène culturel dynamique 

qui célèbre la créativité humaine, la diversité linguistique et musicale, ainsi que le 

pouvoir de l'art à transcender les barrières. Le nouchi, argot urbain ivoirien, incarne 

l'esprit de la jeunesse et de la vie quotidienne par ses expressions inventives. Le jazz 

offre un cadre idéal pour accueillir le nouchi, permettant l'improvisation, l'exploration 

musicale et la création d'une expérience artistique unique à chaque interprétation. Cette 

fusion trouve un exemple remarquable dans l'œuvre "Nouchi Jazz" de Khalil Riad, 

disponible sur toutes les plateformes de téléchargement légales. Au-delà de l'aspect 

artistique, cette rencontre souligne l'importance de la diversité culturelle et linguistique, 

valorisant toutes les formes d'expression. La fusion entre le nouchi et le jazz nous invite 

à embrasser la diversité, créer des ponts entre les cultures et vivre une expérience 

artistique vibrante et transformative. 
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